
du 3 au 11 avril 1869 

 

Réparations. 

1. Château. Les charpentiers ont travaillé toute la semaine à la charpente au milieu et 

aux pans de bois des séparations du grenier. Ils ont aussi échaffaudé [sic] tout le derrière 

du bâtiment p[ou]r les cimenteurs. 

 Les cimenteurs ont fini toute la façade sud, et le milieu de la façade nord. 

 Les menuisiers ont fait les ornements qui encadrent la lucarne du milieu. 

 Les maçons ont fait les modifications aux pignons pour encastrer les pannes. 

2. Grange. Continuation des pavages de la grande cour nord. Caniveaux, terrassements, 

nivellements du sol pour préparer l’encaissement du macadam. 

 Les tuyaux p[ou]r conduite d’eau sont achevés. 

3. Poulailler. Les aménagements intérieurs sont terminés ainsi que les enduits au-

dedans. 

 J’ai commencé les caniveaux, pavages et empierrements extérieurs et j’ai 

continué à poser la serrurerie des petites cases où les poules doivent pondre. 

4. Jardin ; il commence à prendre tournure. Les poiriers ont tous réussi, on peut en juger 

par leurs bourgeons qui commencent à verdir. On fait les melons et on va faire quelques 

couches nouvelles d’asperge. J’ai fait passer au coaltar les châssis en bois blanc pour 

qu’ils ne se pourrissent pas. 

/2/ 5. Démolitions. On a commencé à démolir le petit hangar situé devant l’ancienne 

maison des domestiques, je le fais transporter à côté du réservoir pour y établir les 

porcs, que je compte élever un peu en grand vu nos ressources probables en racines. 

 Les murs du hangar qui servait de grange à Jeantisson sont aussi partis et 

transformés en pavé etc. Ce hangar servira de remise aux voitures de la ferme et aux 

instruments et outils. 

6. La maison des domestiques est prête à les recevoir, le caniveau devant est fait, ainsi 

que le siège pour lieux d’aisance etc. Le beau temps en retenant tout le monde dehors 

nous empêche de les faire déménager.  

 

2. Plantations, rigoles. 1e J’ai f 

1e J’ai fait semer les glands de chêne rouge en lignes un à un dans le jardin de Jeantisson 

après avoir bien fait bêcher le terrain. J’ai aussi fait planter des lilas devant les communs 

pour régulariser cette cour ainsi que cela était convenu. 

 En cette saison les travaux des champs absorbent tout le monde et il n’est 

question ni de rigoles ni de chemins. 

 

3. Cultures. 

Nous avons fini de défoncer le nouveau champ. Il a un aspect superbe, la chaleur torride, 

qui règne ici depuis huit jours a déjà décomposé une partie des grosses mottes et a 

donné à l’ensemble une petite couleur de terre végétale. 

Cette semaine je vais faire commencer la plantation de betterave, 2 forts hersages, un 

roulage, ouverture des sillons au butteur, semage de l’engrais minéral, recouvrir et 

semer. Le tout après avoir débarassé [sic] le champ des énormes racines et des quartiers 

de rochers soulevés par la charrue.  

/3/ Nous avons semé cette semaine cinq hectolitres d’avoine et nous avons fini nos 

pommes de terre en trois jours avec 12 hommes et cinq paires de vaches travaillant 

continuellement ; nous avons semé 20 sacs, dont 5 environ de celles envoyées de chez 

Vilmorin. 



 Cette semaine nous allons défoncer à 4 vaches, un hectare de terre, de Tranchant, 

de l’autre côté de la route du Vigen pour y faire des carottes blanches à collet vert. 

 Cela me fera environ  pommes de terre  1h[a]70 

carotte   0.80 

Betterave   3h[a] 00 

Total    5h[a] 50 

 

C’est un commencement, je compte récolter :  

400 hectolitres de pommes de terre 

30 000 kilos de carottes 

et 100 000 kilogr. de betterave 

Cette dernière récolte est la moins certaine. Peut-être sur ce tuf ne viendra-t-il rien, 

cependant j’ai bon espoir et je suppose qu’après avoir souffert pendant les premiers 

temps les betteraves en arrivant à la couche profonde de bonne terre prendront ensuite 

un essort [sic] rapide. 

J’ai encore cette semaine à achever la transplantation des buissons le long du 

chemin est du G[ran]d Pré, et à labourer pour mettre les jeunes peupliers, qui m’arrivent 

demain en pépinière. 

 

4. Bestiaux. 

Je ne puis cette année élever de moutons, car ceux de Jeantisson ont la gale et les miens 

l’attraperont certainement, c’est ce qui m’a détourné de faire venir cette année la liqueur 

préservatrice. Cependant comme /4/ elle se garde, je te prie s’il en est temps encore de 

dire à M. Thénard1 de m’en faire venir la quantité nécessaire pour préserver et guérir 

pendant deux ans une centaine de têtes ovines. 

 

5. Divers. 

Tout ici commence à pousser depuis deux jours. C’est incroyable comme la nature est 

régulière. C’est toujours du 5 au 15 avril que la végétation marche. 

 Les grains sont très beaux et je regrette de ne pas avoir vendu le peu de froment 

que nous avons récolté l’an passé : si tu as un conseil à me donner sur l’opportunité de la 

vente, je te prie de me l’envoyer. 

 

                                                        
1 Paul Thénard (1819-1884), chimiste français, membre de l’Académie des sciences. Il habitait à Paris dans 

le même immeuble que Frédéric Le Play, 6 place Saint-Sulpice.  


